
Le CS Saint-Louis ne compte

pas laisser repartir Habsheim

avec une aussi grande marge

que la semaine passée en

championnat. En 8es de finale

du Challenge d’Alsace demain

(20 h 30), les Ludoviciens doi-

vent tirer les leçons de la défaite

(24-35) pour resserrer les rangs

en défense, notamment sur

l’ancien tireur frontalier, Nabil

Abou Zarah. Les hommes de

Hakim Addad n’auront en tout

cas pas besoin d’être motivés

pour cette revanche.

Handball Revanche au Gymnase

Pour la coupe du Crédit Mu-
tuel, les trois clubs frontaliers
s’attaquent à des formations
d’Excellence ce week-end.

Chez les féminines, Rosenau

cueille Richwiller II en même
temps, avec 30 points d’avance
face à une formation de milieu
de tableau d’Excellence. Et Mi-
chelbach II se rend à Riedi-
sheim dimanche (10 h) pour

Basket-ball Sus à l’Excellence
Trois Frontières sport

LL’’aanncciieenn  mmaarrcchheeuurr  ddee
ll’’ééqquuiippee  ddee  FFrraannccee,,
BBrruunnoo  WWiinnddeennbbeerrggeerr
((SSaaiinntt--LLoouuiiss  RRuunnnniinngg
cclluubb))  ccoouurrtt  eennccoorree  eett
ttoouujjoouurrss  àà  5544  aannss  aavveecc
ttrrooiiss  mmaarraatthhoonnss,,  ddoonntt
cceelluuii  dduu  JJuurraa  aallssaacciieenn  llee
55 nnoovveemmbbrree  pprroocchhaaiinn,,
eett  lleess  110000  kkiilloommèèttrreess

avoir 27 kilomètres d’échauffe-
ment, pour l’avoir emporté,
l’athlète s’était alors spécialisé
dans la marche, discipline pour
laquelle il a porté à douze re-
prises le maillot de l’équipe de
France avec un temps de réfé-
rence de 1 h 29’ sur 20 ki-
lomètres, « une moyenne de
plus de 14 km/h ». 

Pendant quatre ans, Bruno Win-
denberger a engrangé « une

Athlétisme « Je suis un fou,
mais je suis heureux ! »
ddee  MMiillllaauu  cchhaaqquuee bonne expérience, qui m’a per-
reçoit Illfurth demain à 20 h 30
avec 10 points de bonus, match
qui oppose des équipes mal
classées en championnat, une
fébrilité à bonifier. Chez les
messieurs, Attenschwiller ac-

mettre à profit son bon début
de saison sur la base des
40 points d’avantage donné
avec les quatre divisions d’écart.
Il y a peut-être un bon coup à
jouer.

Après leur violente sortie de
route lors du rallye de Franche-
Comté en début de saison, où la
Clio Maxi F2000 était réduite à
l’état d’épave, les frères Phi-
lippe et Mathieu Wehrlé se sont
retrouvés lors du rallye Stanis-
las à Lunéville. À bord de la
nouvelle auto, copie conforme
de l’ancienne, Philippe Wehrlé
avait fait ses 1ers tours de roue au
rallye de l’Alsace Bossue, où il a
fini 21e au scratch. En Meurthe-
et-Moselle, le sociétaire de l’É-
curie des 3 Lys est parti en 10e

position le 2e jour., pour remon-
ter à la 6e place grâce à des 3e

puis 2e temps au scratch. La
nouvelle auto connaît encore
quelques défauts de jeunesse
(amortisseur et bougie), mais le
résultat final avec une 9e place
au général, une 3e de groupe
F2000 et une 2e de catégorie
montre que le duo Wehrlé est
sur la bonne voie.

Le prochain Rallye Mouzon-
Frézelle à Neufchâteau devrait
confirmer ce bon retour et leur
permettre de marquer les pre-
miers points pour la saison
2007.

Automobile Wehrlé retrouve
le bon rythme

Après s’être illustrés à Gueb-
willer en septembre avec les vic-
toires en pupillette de Pauline
Werthlé et en minime fille de
Camille Lelong ainsi que la 2e

place d’Adrien Brunner en
cadet, les tireurs ludoviciens ac-
compagnés de leur maître
d’armes Frédéric Roqueta, ont
franchi la crête des Vosges le
14 octobre pour se rendre au
tournoi de Remiremont. 

fini 3e, Pauline Werthlé 2e en
pupillette, Bastian Huber 1er en
pupilles comme Quentin Fur-
ler en minimes devant Florian
Rey 5e et Henri Werthlé 6e, et
Madeleine Habig en minimes
filles.

Il convient aussi de souligner la
belle performance de Camille
Lelong, surclassée et 3e de la
Zone cadette de Senlis le 8 oc-

Escrime Saint-Louis au sommet...
aannnnééee..

Ses paroles courent dans sa
bouche, l’air ne manque pas. Pas
à pas, Bruno Windenberger
rythme son histoire. Un par-
cours hors du commun sur les
traces d’un crosseur devenu
marcheur, mais dont la volonté
de son enfance paysanne re-
pousse chaque saison des li-
mites hors du commun pour la
plupart des sédentaires. 

Avec une hygiène de vie irrépro-
chable sur la base d’une nourri-
ture bioclimatique, à savoir une
place prépondérante aux lé-
gumes et fruits crus de saison, le
natif de Steinbrunn-le-Haut
n’en finit plus de parcourir des
kilomètres, au moins un jour
sur deux. À tel point que le fron-
talier rythme son réveil avec 42
pulsations au petit matin, un
battement digne d’un athlète de
haut niveau en lice sur le Tour
de France cycliste. 

Essai concluant 
Avec 54 printemps au compteur,
Bruno Windenberger entretient
une jeunesse de corps et d’es-
prit, qu’il a entamée en 1968 en
cross sous les couleurs de l’AC
Sundgovia. Après un essai
concluant au championnat du
Haut-Rhin, auquel il s’était
rendu à vélo à Pulversheim à

mis de voyager notamment au
Mexique ou en Suède », avant de
revenir à ses premiers amours,
la course à pied. Et depuis ce
temps, il a gardé cette motiva-
tion d’un cadet. Alors que son re-
cord sur marathon est de 2 h 35’,
le sociétaire du Saint-Louis Run-
ning club reste un phénomène,
puisqu’il court ses trois mara-
thons dans l’année à Fribourg-
en-Brisgau, Bâle et prochaine-
ment à Ferrette en quelque trois
heures.

Avec ses forces de caractère et de
la nature hors du commun, le ci-
toyen de Sierentz trouve l’éner-
gie chaque année pour défier les
100 kilomètres de Millau. Le
23 septembre dernier, le dos-
sard 1697 affiché sur son casier
au Gymnase de Saint-Louis, où
l’employé municipal assure l’en-
tretien, Bruno Windenberger a
terminé 147e en 10 h 09’. « C’é-
tait la dixième fois que je courais
à Millau. C’est très difficile, car il
y a un dénivelé de 2 300 mètres.
Il y a la côte de Creisel, sous le
viaduc, qui est très raide au 55e

kilomètre. Il a beaucoup plu
cette année, mais personnelle-
ment, ça ne m’a pas gêné ».

Forest Gump frontalier
Le Forest Gump du secteur fron-
talier aime tellement l’effort,
qu’il fait abstraction de tout,
même de manger, pour avoir ha-

bitué son corps et ses glandes
surrénales à compenser ce sous-
régime. « Il y en a qui se gavent
avant le départ pour tenir le
coup, mais je les vois vomir en
cours de route. Je sais ce qui
m’attend, j’essaie d’être régulier.
Au bout de 70 kilomètres, c’est
surtout la force mentale, qui
prend le dessus, même si on est
dans le rouge. Il faut gérer, mais
avec l’âge on est plus tenace ». Et
la marge de manœuvre paraît
grande pour celui qui a déjà par-
couru 100 kilomètres en 7 h 40’
à Vogelgrun dans les années
1980. « Cette année, il y avait un
monsieur de 78 ans, qui a fini en
16 h, j’ai encore de la marge ».
Marge qu’il entretient après l’ef-
fort avec de longues séances d’é-
tirements réparatrices
contractées lors de son passage
en équipe de France de marche.

Optimiste à grandes enjambées,
Bruno Windenberger entretient
un bien-être, qu’il ne lâcherait
pour rien au monde. « La course
à pied, c’est mon moteur, mon
envie et mon plaisir. Ça me sert
de carburant. Avant Millau, je

me suis reposé pendant cinq
jours avant la course, mais je
sentais que ça me manquait. Il
fallait y aller. C’est une bonne
dépendance ». Il faut vraiment
que les conditions météorolo-
giques soient extrêmes, pour
qu’il ne se lance pas dans le
Sundgau ou dans la forêt de la
Harth pour courir, comme l’hi-
ver dernier.

Mais la leçon de la nature devrait
tout de même être retenue pour
la saison 2007. « À cause de la
neige, j’en ai fait un peu moins
et au printemps, j’étais mieux,
j’avais bien rechargé les batteries
avec ce repos forcé. Je repars sur
les mêmes bases d’entraîne-
ment, avec un même pro-
gramme de courses, plus le Tro-
phée des Vosges ».

Ce « fou », qui respire la santé à
hauteur de sa capacité pulmo-
naire de 6,2 litres, n’a pas fini
d’avaler des kilomètres. Et
Bruno Windenberger de
clamer : « Je suis un fou, mais je
suis heureux ! ».

Gilles Legeard

BBrruunnoo  WWiinnddeennbbeerrggeerr  nnee  cceessssee  ddee  ccoouurriirr.. PPhhoottoo  GG..  LLeeggeeaarrdd
PPoouurr  lleess  ppiillootteess  dduu  VVCC
SSaaiinntt--LLoouuiiss  RR33FF,,  llaa
ssaaiissoonn  ss’’eesstt  aacchheevvééee
ssuurr  uunn  bbiillaann  ttrrèèss
ssaattiissffaaiissaanntt,,  ggaaggee  dd’’uunn
aapppprreennttiissssaaggee  sséérriieeuuxx..

Alors que la phase finale du
TRJV s’est jouée du côté de
Molsheim, nombre de compéti-
teurs ont souhaité imprimer un
dernier coup de pédale sur le
site mythique du Roc d’Azur, à
Fréjus. Chez les pupilles,
Maxime Schlotter a rempli son
rôle de chef de file en se plaçant
15e devant Gérard Steiblé 27e et
son frère Eddy 69e malgré une
crevaison dans une catégorie
comptant 279 partants. Pour sa
part, le benjamin Thierry Mosi-
mann a assuré son rang en
s’adjugeant une excellente 8e

place sur 242 coureurs. Même
pugnacité chez les minimes,
avec une très belle prestation de
Franck Bauch 41e devançant
son camarade Lucas Garbel-
lotto 44e. Mélanie Eichelberger
prend, quant à elle, la 9e posi-
tion sur 28 filles.

Cet épilogue est à l’image de
toute une saison rythmée par
les efforts du groupe. « Si l’on
regarde le tableau final, on

constate que la majorité des
lauréats sont de chez nous »,
commente Eric Kueny, entraî-
neur aux côtés de Nicolas Bar-
noux de l’équipe de compéti-
teurs.

Six podiums régionaux

Avec les podiums régionaux de
Maxime Schlotter et Gérard
Steiblé en pupilles, Thierry Mo-
simann en benjamin et, Lucas
Garbellotto, Franck Bauch et
Mélanie Eichelberger chez les
minimes, le staff a de quoi être
fier. Ce bilan est complété par
quatre sélections à l’échéance

nationale cet été. « Je suis d’au-
tant plus satisfait que, déjà, une
solide relève se profile pour le
printemps grâce au travail sé-
rieux effectué en école de VTT,
selon la progression des tests
MCF. »

Cette perspective positive ne
peut toutefois occulter un vi-
rage important, qui s’annonce
avec la montée en cadet de
Franck, Lucas et Mélanie. « Il
va falloir négocier ce passage.
Lucas affiche de réelles ambi-
tions régionales et nationales, il
vient de s’illustrer en terminant
3e d’un cyclo-cross à Altkirch, sa

soif atteste d’une solide envie
de se frotter en Coupe de
France. »

Il en va également de la pour-
suite de carrière de Franck, plus
intéressé par le niveau régional
et de Mélanie, qui suivra la voie
de Corentin dans le calendrier
FSGT. « Il faut privilégier une
communication tripartite avec
le club, le coureur et la famille.
Par le passé, certains pilotes
sont partis vers d’autres hori-
zons et force est de constater
qu’ils n’ont pas mieux réussi
ailleurs . À nous de savoir pla-
cer le jeune au centre de la dé-
marche. »

Tests de niveau

L’inquiétude face à ce tournant
ne saurait toutefois balayer une
réalité encourageante : « L’é-
quipe d’encadrement est très
soudée. Les plus jeunes vété-
tistes s’illustrent déjà par de vé-
ritables qualités d’équilibre et
de propulsion. »

Jusqu’à la trêve hivernale, tous
s’attelleront à peaufiner leur
technique de pilotage dans l’ob-
jectif de valider leurs tests de ni-
veau, élaborés par les moni-
teurs cyclistes français.

Brigitte Poux

VTT Un nouveau virage à négocier

LL’’aassssiidduuiittéé  eesstt  ddee  mmiissee  aauuxx  ssoorrttiieess  dd’’eennttrraaîînneemmeenntt.. PPhhoottoo  BB.. PPoouuxx

SL20
Saint-Louis a dominé les caté-
gories minimes garçons et
filles, ainsi que pupilles pour
finir premier club au général.
En poussins, le jeune Damas a

tobre, résultat qui la qualifie
pour le circuit national. Pour sa
part, Henri Werthlé a terminé
3e à Guebwiller chez les mi-
nimes.

Longtemps discrète, l’associa-
tion d’escrime de Hésingue Les
Mousquetaires des 3 Frontières
ne cesse de monter en activité,
surtout dans le domaine de la
compétition et des effectifs.
Pour son responsable Philippe
Gamblin, cela ne peut bien évi-
demment « qu’être de bon au-
gure », d’autant plus que lors de
la dernière compétition du tour-
noi de Remiremont, coupes et
médailles ont été décrochées
par les jeunes escrimeurs hé-
singuois récompensés par une
place sur le podium.

C’est ainsi que Victoria Muller
(Pupille) Bénédicte Ritzler
(Benjamine) et Eliot Schmidi-
ger (benjamin) ont décroché un
titre. Ces victoires ont été ac-
compagnées par d’autres places
sur le podium par l’intermé-
diaire de William Schmidiger
qui a terminé 2e en minime
ainsi que Gaëlle Bertrand qui
prend une très belle 3e place en
benjamine.

Ce tir groupé qui vient récom-
penser le travail assidu effectué

durant toute la saison avec

Maître Wagemann. D’ailleurs

comme une récompense ne

vient jamais seule le club pour

sa 2e année d’existence se voit

attribuer la 2e place, titre dé-

cerné aux associations d’es-

crime les plus méritants sur la

base des classements des trois

dernières éditions de ce tour-

noi.

Jean-Luc Koch

… et podium pour Hésingue

LLeess  HHééssiinngguuooiiss  aaffffiicchheenntt  ddeess
pprrooggrrèèss  mmeessuurrééss  eenn
ccoommppééttiittiioonn.. PPhhoottoo  JJ..--LL.. KKoocchh
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